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Un classique du dA©but du cinA©ma de la rA©sistance palestinienne ressurgit

Description

Sarah Irving 4?? ler mai 2015

VIDEO: https://www.youtube.com/watch?v=2WZ 7Z6vbsg
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En 2003, une jeune artiste palestinienne, Annemarie Jacir, avait passA© des annAGes A essayer de
retrouver un groupe de cinA@astes de la rAGsistance qui, dans les annA©es 1970 et au dAGbut des
annA®©es 1980, avaient consacrA®© leurs talents A la lutte de leur peuple.

Finalement, lors du festival du film A« RA2ves da??une nation A» en Palestine, elle rAGussit A
rassembler certains de ces rA@alisateurs et producteurs et leurs A?uvres. Dans le cas du
documentaire dramatique de 25 minutes, A« lls na??existent pas A», ca??ACtait la premiAre
projection de ce film en Palestine. CA??AGtait aussi la premiAre fois que son rA®alisateur, Mustafa
Abu Ali, 1a??un des fondateurs du service cinA©matographique de 1a??0LP, voyait son A?uvre en
vingt ans.

Maintenant, le film est disponible gracieusement en versions YouTube ou Vimeo.

Le film da??Abu Ali de 1974 dA©crit les derniers jours du camp de rA©fugiA©s palestiniens de
Nabatia, qui avait AOtA© crA©A© comme refuge pour ceux qui fuyaient la Nakba de 1948, ou
la??implantation de 1a??Atat da??IsraA«l. Le camp dans le sud du Liban a AOtA© dAGtruit par les
IsraA®©liens en 1974. La plupart des rA©fugiA©s survivants furent dA©placA©s au camp da??Ein al-
Hilwe.

Les sA©quences da??ouverture du documentaire montrent la vie quotidienne A Nabatia 4?2 des
hommes, des femmes et des enfants effectuant leurs tA¢ches quotidiennes et passant leur temps libre
ensemble. A? travers ces actes quotidiens 4?? A©tendre la lessive, faire cuire le pain, surveiller les
jeunes et acheter les IA©gumes au marchA© a??, le rAGcit israAClien de la non-existence des
Palestiniens est tranquillement, mais entiA rement, rA©futA®©.

A? cA'tA© de ces actes quotidiens de A« l1a??existence, comme actes de rA©sistance A», une petite
fille apporte sa petite contribution pour soutenir la rA©sistance armA®©e, en AGcrivant une lettre A un
fedayin inconnu qui recevra l1a??un des sacs de cadeaux envoyA©s par les rA©sidents du camp pour
les combattants dans les collines.

Luttes de libA©ration

Le film place explicitement la cause palestinienne au sein de la vague mondiale des luttes de
libA©ration nationale de l1a??A©poque 4?7 Vietnam, Mozambique, Afrique du Sud &?? et dans le cadre
historique da??autres crimes impACrialistes, dont les gA©nocides des AmA®©rindiens et les massacres
nazis.
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Sur cette toile de fond, nous voyons ensuite des images des raids aA©riens de mai-juin 1974 qui
dA®truisirent de vastes zones du camp de Nabatia, tuant un grand nombre de civils et dA©plaA8ant,
pour la deuxiA 'me fois, beaucoup des rA©sidents du camp vers da??autres implantations de
rA©fugiA©s, et notamment Ein al-Hilwe.

Ici, Abu Al fait une utilisation particuliA rement habile de ses accompagnements musicaux, avec la
musique traditionnelle arabe qui crA©e la??ambiance pour les scA nes bucoliques de la vie du camp,
puis donnant la place A un concerto baroque pour violon de Bach, pA©nA®trant et cAGleste dans le
ton.

Aucune musique, cependant, na??accompagne les images de mort et de destruction qui succA dent
aux raids israA®©liens ; le film reste silencieux alors qua??il nous montre des civils en A©tat de choc,
emportant des corps sans vie, des blessA®©s, et racontant leurs souffrances.

Tout comme A ses dA©buts en Cisjordanie en 2003, A« lls na??existent pas A» sera A©galement
projetA© aux USA dans le cadre da??une tournA©e sur le A« CinA©ma de la rA©volution
palestinienne A», organisA©e par Emily Jacir, et qui a eu lieu en 2007.

A2crivant A 1a2?A©poque, Murphy Maureen de The Electronic Intifada, notait que A« le film rA©fute
hardiment tant 1a??affirmation de Meir (la??ancien Premier ministre Golda Meir) selon laquelle, ici, il
na??y a aucun peuple palestinien, que les vantardises da??un Moshe Dayan disant qua??il na??existe
plus aucun endroit A sa??appeler Palestine A».

Et Annemarie Jacir a rAOfIA©chi dans sa recherche, qui a abouti A la projection en 2003 en Palestine
de A« Ils na??existent pas A», que :

Ces cinA©astes comprenaient les fondateurs Mustafa Abu Ali, Sulafa Jadallah, et Hani Jawhriya. Les
autres AGtaient Khadija Abu Ali, Ismael Shammout, Rafiq Hijjar, Nabiha Lufti, Fuad Zentut, Jean
Chamoun et Samir Nimr. La plupart AGtaient des rA©fugiA©s, bannis de leurs foyers en Palestine. Et
puis, il y avait da??autres Arabes qui se montraient solidaires da??eux, consacrant leur A?uvre A une
juste cause. Leurs films A©taient projetA©s dans tout le monde arabe et internationalement, mais
jamais en Palestine. Aucun des cinA©@astes na??AGtait autorisA© A entrer en Palestine, ni dans ce qui
est connu comme AGtant IsraA«l, A plus forte raison leurs pellicules.

Aujourda??hui, il est A espACrer que, avec la rA©apparition de ces films et la??accA’s massif A
Internet, de nouveaux publics vont pouvoir regarder ces classiques de 1a??art de la rA@sistance
palestinienne et AGtendre leur comprA©hension de la rA©sistance A multiples facettes des annA©es
1970.

Traduction : JPP pour la??Agence MA®©dia Palestine
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